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Nouvelles  l’escadrille 
. 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

Le mot du président   Redéfinir les priorités ? 

 
La prose surabondante sur le 

(devenu la -) COVID 19 aurait-

elle supplanté d'autres sujets de 

préoccupations ? Le retour à 

un minimum de lucidité s'avère 

nécessaire dans ce nouveau 

désordre mondial. 

En effet, gesticulations à 

l'extérieur, incivisme et 

provocations à l'intérieur 

exigent un sursaut collectif associant autonomie de 

décision stratégique et valorisation d'une indépendance 

minima garantie. 

 

1. Gesticulations à l'extérieur. 

La platitude des infos TV, radios ou presse écrite depuis 

plusieurs mois autour du « Covid, le retour » et sur le 

déficit hydrique de nos régions permet d'éluder de 

véritables problèmes internationaux, pour lesquels 

nombre de pays européens sont aussi impréparés que 

pour lutter contre une pandémie. 

Daech recyclée au Sahel, armée par un prétendu Atatürk 

en recherche de nouvelles conquêtes aéro-maritimes en 

Méditerranée orientale, après avoir détourné l'attention 

sur une reconversion de Sainte-Sophie. Autant 

d'espaces de tensions durables oscillant entre dialogue 

diplomatique masqué et exercices militaires de 

démonstration de forces, de la Libye à la Syrie. 

 

2. Incurie, incivismes et provocations à l'intérieur des 

frontières de pays voisins. 

L'incurie des autorités de sûreté portuaire à Beyrouth 

conduisant à cette funeste explosion du 4 août 2020 de 

près de 3000 tonnes d'ammonitrates mal surveillés … 

depuis 6 ans ; les secousses intérieures Belarus en quête 

d'une identité nouvelle au voisinage de l'Europe ; en 

France, le manque de respect envers des détenteurs de 

l'autorité nationale ou locale, l'incivisme de fans de foot 

en mal de désordres sont autant de signes de dérapages 

nécessitant réaction et fermeté. 

 

 3. Une ambition à recouvrer : une véritable 

autonomie stratégique et une valorisation d'une 

indépendance minima garantie multi secteurs. 

D'un côté, dynamisme et confiance des collectivités 

locales sont un atout pour la France. Faut-il que l’État 

soit sur la même longueur d'ondes, alliant confiance à 

retrouver dans ses projets stratégiques comme dans ses 

plans de prévention et d'action. Trois illustrations 

d'échelles différentes : 

. Le redéploiement des routes maritimes avec leurs 

conséquences économiques, politiques et stratégiques 

montre que leur contrôle contribue à dominer les flux 

mondiaux ; ce que les Chinois ont bien compris en 

bandant leur arc vers l'Europe et l'Afrique. 

. La rébellion de militaires au Mali, Etat failli en inertie 

consciente, gangrené par les colonnes PQMR (pick-up, 

kalach, mitrailleuse, RGP7) semble avoir échappé à la 

veille de la France qui essaie d'être une force de contre-

coup d’État depuis 2012 notamment. 

. La gestion au jour le jour de la crise du Covid apporte 

une première leçon au-delà des ratés de mesures-tests 

préventives : la nécessité à un retour à l'autonomie de ré 

approvisionnement que ce soit dans le secteur agro-

alimentaire ou le secteur de la santé publique. 

Les 8 premiers mois de l'année 2020 peuvent être 

l'opportunité d'une prise de conscience sur les valeurs 

de démocratie de proximité, aux actions plus réactives, 

souvent plus lisibles et compréhensibles, si elles sont 

bien coordonnées par un échelon central confiant. 

L'aide française à la reconstruction du port de Beyrouth 

sous le symbole des couleurs libanaises portées par la 

Patrouille de France est également un signe fort de 

renaissance et de fierté retrouvée pour nos amis de cœur 
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Le 11 septembre 2020 l’Armée de l’air devient ARMEE DE L’AIR & DE L’ESPACE 

L'armée de l'Air, rebaptisée "armée de l'Air et de l'Espace", a dévoilé ce vendredi son nouveau logo. L'étape est 

symbolique du déploiement progressif de la stratégie 

spatiale militaire française, dans un contexte de 

compétition mondiale accrue. 

La ministre des Armées Florence Parly et le chef d'état-

major de l'armée de l'Air, le général Philippe Lavigne, ont 

assisté à la présentation du nouveau logo des aviateurs lors 

d'une cérémonie sur la base aérienne de Villacoublay. 

Il diffère peu de l'ancien logo, 

puisqu'il s'agit d'une "évolution" 

et non d'une "révolution" : 

L'épervier qui se cabre pour neutraliser sa proie est toujours là, mais il survole une courbe qui 

évoque la sphère terrestre. 

En 2019, Paris a décidé de se doter d’un nouveau commandement de l’Espace, chargé de renforcer les capacités françaises de 
surveillance de l’espace et d’investir dans des capacités offensives pour pouvoir riposter en cas de menace. Une réaction 
nécessaire, à l’heure où l’espace est "un domaine où vous avez de plus en plus d’acteurs, étatiques et privés, ainsi que des 
menaces qui s’accroissent", explique le patron du Commandement de l’espace, le général Michel Friedling."En dix ans, le 
paysage spatial a totalement changé", souligne-t-il. "Le montant global des dépenses a été multiplié par deux, passant de 36 à 
plus de 80 milliards de dollars et les investissements militaires sont passés de 17 à 30 milliards dans l’espace", insiste-t-il, en 
rappelant que "le nombre de pays qui mettent en œuvre des satellites est passé de 30 à plus de 70". 
D’où le besoin "d’accroître nos moyens de surveillance pour comprendre exactement qui fait quoi dans l’espace et pouvoir 
défendre nos intérêts spatiaux et nos capacités militaires", affirme le général Friedling. "Nous sommes préoccupés", confie le 
haut gradé. 
"On voit des objets aujourd’hui qui ne sont plus prédictifs, mais qui sont maintenant mobiles dans l’espace, qui changent de plan 
orbital, d’altitude et que vous trouvez à des endroits où vous ne les attendiez pas auparavant, et qui se rapprochent d’autres 
satellites, à quelques dizaines de mètres", prévient-il. 
"Notre stratégie est une logique de découragement : il s’agit de dire que nous exercerons un droit de légitime défense", à l’aide 
de techniques de brouillage, ou encore de "lasers de puissance pour neutraliser ou aveugler un satellite hostile", détaille-t-il. 
Mais en respectant "une ligne rouge : ne générer aucun débris de longue durée". Au total, Paris compte investir 4,3 milliards 
d’euros dans le spatial militaire d’ici 2025, dont 3,6 milliards d’euros pour le renouvellement complet des capacités satelli taires 
françaises.  

Source, Illustrations et commentaires : 
https://www.sudouest.fr/2020/09/11/la-nouvelle-armee-de-l-air-et-de-l-espace-francaise-voit-officiellement-le-jour-ce-vendredi-7832888-10407.php & 

https://www.sudouest.fr/2020/07/24/la-france-se-dote-d-une-armee-de-l-air-et-de-l-espace-afin-de-faire-face-aux-nouvelles-menaces-7687705-10407.php?fromsar=memeSujet   
 

 
NOS ACTIVITES 

 

Elles ont été réduites à leur plus simple expression, COVID aidant 

 

Le vendredi 19 juin, la municipalité de saint Sébastien a maintenu une « Cérémonie des Ailes » comme chaque année, 

mais a demandé que chaque association envoie uniquement son porte-drapeau. C’est ainsi que Patrick BORE fut, avec 

le drapeau ANORAA – ANSORAA, l’un des « deux drapeaux militaires » comme le rapporta le journal ; mais ils 

n’étaient pas sur la photo. 

 

Le lendemain, samedi 20 juin, une matinée de marche et de découverte réunit quelques membres du CIIRAA et de 

l’ANORAA autour de Saint Brévin – 44. 

 

LA REPRISE AUTOMNALE 

 

Niveau national et Zone Ouest Z 300 
 Voici le communiqué du 13 septembre du général Michel Nicolas président de la zone Z300 
Chers amis,  

La situation sanitaire du Pays, dont les perspectives restent bien sombres, m’amène à 

vous proposer le report au printemps 2021 du Congrès de notre ZDO prévu la semaine 

43/2020.  

Ce Congrès tenu en 2021 couvrirait les exercices 2019 et 2020. Il permettrait l’élection 

de mon successeur dans des conditions normales et sympathiques.  

https://www.sudouest.fr/2020/09/11/la-nouvelle-armee-de-l-air-et-de-l-espace-francaise-voit-officiellement-le-jour-ce-vendredi-7832888-10407.php
https://www.sudouest.fr/2020/07/24/la-france-se-dote-d-une-armee-de-l-air-et-de-l-espace-afin-de-faire-face-aux-nouvelles-menaces-7687705-10407.php?fromsar=memeSujet
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La solution proposée a reçu l’aval du siège de l’Anoraa qui considère l’année 2020 comme 

« Année blanche », et qui va selon toute probabilité reporter à 2021 l’AG nationale du 

14 novembre prochain, couvrant elle aussi les exercices 2019 et 2020.    

 Je demande aux huit présidents des secteurs de la ZDO 300 de me donner rapidement 

leur accord ou leur désaccord avec cette proposition. D’ores et déjà le colonel Le Duc, 

président du secteur 360 et seul candidat déclaré à ma succession, ainsi que son comité 

à l’unanimité, ont donné leur approbation.  

 J’espère que tout va bien pour vous et les vôtres. Continuez à bien vous protéger 

et à être prudents. Merci par avance de votre réponse rapide, et bien amicalement,  

        Michel NICOLAS 

NB : le secteur 380 a donné son accord 

 

CIIRAA de Nantes 
 

Suite à l’évolution du 
COVID19 en France et la mise 
en place du confinement en 
mars 2020, les activités du 
CIIRAA de Nantes ce sont 
brutalement interrompues. 
Cette décision était bien 
évidemment de rigueur et 
d’obligation par le fait que 
notre population d’auditeurs 
se trouvait exactement dans 
la tranche d’âge des 

personnes principalement atteintes par ce nouveau 
virus. Il n’était bien évidemment pas question d’inciter 
ces personnes à sortir de leur domicile pour se rendre 
à des réunions à caractère non prioritaire. 
Néanmoins la communication n’a pas cessé d’exister 
entre nos différents membres des associations de 
l’ANORAA/ANSORAA, l’ACORAM, la participation de 
l’IHEDN, et autres associations du 44 et 85 qui 
participent à l’enrichissement culturel, ainsi qu’au 
maintien de la cohésion et de la communication dans 
notre région dit « désert militaire ». 
Je vais profiter de cet édito pour remercier le CDT 
Christian Siguié qui nous a permis de réaliser avec la 

participation du CPME de Loire Atlantique, une visio-
conférence présentée par Monsieur Marc Jegou sur le 
thème de : « Sommes-nous en guerre » Origines et 
enjeux de la crise du CO-VID19. Cette conférence du 13 
juin 2020 ayant eu un franc succès, je remercie 
Monsieur Jegou pour la qualité de sa présentation en 
espérant pouvoir évoquer de nouveau le sujet lors 
d’une prochaine conférence sur site. (Quartier 
militaire, rue des rochettes à Nantes) 
La période des vacances scolaires étant passée, il est 
temps de reprendre le programme des activités pour 
cette nouvelle année CIIRAA 2020/2021 avec beaucoup 
de précaution car la situation COVID n’est pas 
terminée. 
Les dates sont fixées pour cette fin d’année 2020 
comme suit : 26 septembre 2020, 24 octobre 2020, 21 
novembre 2020 et 5 décembre 2020.  
Les thèmes seront présentés au fils du temps en 
fonction de la disponibilité des conférenciers et des 
dispositions sanitaires que nous devrons mettre en 
place lors de nos réunions. Un rappel de ces 
dispositions sera effectué sur chacun des messages 
d’invitation. 
CNE (ro) Jérôme Marquoin 
CDT en second du CIIRAA de Nantes 

 

NB : Les séances d’instruction ont lieu ordinairement le samedi matin à la caserne Richemont, 16 rue des 

Rochettes à Nantes. Le parking voitures est assuré, le portail étant gardé de 08 heures 30 à 09 heures 15. Après 

9h15, contactez le numéro de téléphone qui sera indiqué sur la convocation, ou -si vous n’êtes pas 

habituellement destinataire de la convocation (disons plutôt invitation) - appelez au numéro en fin de bulletin. 

 

A l’HONNEUR 

 

Dans le secteur 
 

Médaille des réservistes volontaires de défense et de sécurité intérieure (ex SMV) 

 

Sur proposition du Chancelier du secteur 380, 

par décision du colonel commandant la Base Aérienne 705 de Tours, 
 

La Médaille RVDSI échelon Bronze est décernée à compter du 1er janvier 2020 à 

plusieurs cadres de réserve dont : 
Tricoire Martial, capitaine, agrafe « réserve citoyenne » 
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Sans chercher à être la plus prestigieuse, cette médaille est le symbole de la reconnaissance du commandement 

pour la qualité de l’engagement bénévole au service de la Défense. Martial en est la parfaite illustration. Premier 

échelon de la gloire, Martial, mais où t’arrêteras-tu ? Tout le secteur t’adresse ses félicitations, cher compagnon. 

Et nous le fêterons comme il se doit. 

 

Chez les Marins de Nantes 
 

C’est le Chef d’Etat-Major de la Marine, l’Amiral Christophe 

PRAZUCK qui remit le 18 mai dernier à Saint Nazaire :  

- La cravate de Commandeur du Mérite Maritime au Capitaine 

de Vaisseau Bernard PREZELIN, bien connu dans le monde entier 

pour être l’auteur de la bible mondiale des marins « Flottes de 

Combat » et proche de notre président (qui l’a félicité 

personnellement ; à noter que Jean-Marc Hainigue a entretenu des 

liens privilégiés avec l'ex -CV Prazuck quand celui-ci était Alfusco). 
- La médaille d’Officier du Mérite Maritime au Capitaine de 

Vaisseau Christophe BOIN, notre Délégué Militaire départemental 

44 et COMAR qui vient de quitter son poste cet été.   

Au nom du secteur ANORAA, nous leur adressons nos plus vives 

félicitations… Et « Bon vent, Commandant ! » au Capitaine de 

Vaisseau Christophe BOIN. 

 

 

Le Bulletin de l’UNC 44  Bien que notre regretté camarade Dominique Blanchard n’appartint pas à l’association, 

l’UNC 44 a réservé une belle place dans son dernier bulletin La Voix du Combattant de juin pour l’honorer. Chers 

camarades, soyez-en remerciés. 

 

 

LE SOUVENIR 

 

Pas de deuil à déplorer de membres du secteur ce trimestre, Dieu merci, mais dans notre 

proche environnement Daniel GUILLIERE, porte-drapeau du Souvenir Français 

d’Orvault, fidèle auditeur CIRAA et lecteur assidu de notre bulletin est décédé des suites 

d’un cancer foudroyant le 9 juillet. Nous regretterons sa gentillesse et sa fidélité, et nous 

présentons nos sincères condoléances à son épouse et ses enfants. 
 

LES MOUVEMENTS DES PERSONNELS 

 

 A la préfecture de Nantes et de région 

 

Monsieur Didier MARTIN a pris cet été la succession de Claude d’Harcourt à la tête de la 

préfecture de la région des Pays de la Loire et de Loire-Atlantique. C’est le cinquième poste 

de préfet de cet énarque succédant à d’autres postes de haut niveau. 

Les membres du secteur des Pays de la Loire de l’ANORAA lui souhaitent la bienvenue et 

l’assurent de leur fidélité pour Servir 

 

Au COMAR Nantes-St Nazaire et à la DMD 44 

 

Le capitaine de Vaisseau Christophe Boin s’en va et quitte la Marine pour le civil. Nous le 

remercions de l’excellence des relations que nous avons entretenues pendant les trois années 

où il commanda le COMAR et la DMD 44 que nous pratiquions régulièrement. 

Bienvenue au nouveau COMAR en la personne du Capitaine de Vaisseau Philippe 

PETITDIDIER avec qui nous espérons prendre contact sans tarder, n’en déplaise à la 

COVID ! Dans cette attente nous l’assurons de notre disponibilité maximale dans le cadre du 

rayonnement de la défense et de la représentation des aviateurs de réserve aux cérémonies 

patriotiques.   

Le poste de DMD 44 adjoint qui était tenu jusque cet été par le lieutenant-colonel Patrick 

AGRECH et à qui nous souhaitons bonne réussite dans sa reconversion civile à l’IGESA de 

Pornichet, est en ce moment encore en attente d’un titulaire qui ne saurait tarder d’arriver. 
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Les joies du confinement : en fouillant les archives 
En fouinant dans ses archives ANORAA des années 80, 

Philippe Billy nous a ressorti quelques photos-souvenirs dont 
celle-ci prise en 1990 (je crois) à Orléans lors d’un Rassemblement 
National des Réserves Air, de ceux qui nous ont laissé tant de bons 
souvenirs. Nous étions une bonne douzaine du CAPIR de Nantes, 
dont Jean, Philippe, Dominique et moi sommes encore témoins. 

De mon côté, en triant de vieux dossiers du CAPIR 
abandonnés de tous dans le garage des légionnaires de la rue des 
Rochettes, que j’ai sauvegardés sans savoir qu’en faire sauf à les 
brûler, mon regard tombe sur le dossier du docteur Jean-Pierre 
Du TERTRE, au premier plan de la présente photo. Il adhérait au 
secteur dans les années 90. 
Ouvrant mon Internet, je lis qu’il est décédé à La Baule le 27 août 
dernier avant ses 94 ans, laissant son épouse, ses cinq enfants, 
seize petits-enfants et quatre arrière-petits-enfants. Nous 
présentons nos sincères condoléances à toute sa famille 
Il est docteur-ès-Lettres en plus de Médecin en Chef des Armées. 
Bizarre, cette poitrine sans barrettes ? 
Que contient donc ce dossier de si extraordinaire ? Rien de secret. 

Il s’y présente, avec en particulier sa jeunesse pendant la guerre, sa ténacité, ses déceptions, une vie à connaître.  
Laissons-lui la parole pour quelques extraits de sa biographie de « sauveteur-résistant ». 
Né le 17 janvier 1926 à Calais, il n’a pas quatorze ans lorsque le 17 août 1939 il participe au large de Calais au sauvetage 
de deux soldats du 110e régiment d’Infanterie. Il reçoit pour cette action la Médaille de Sauvetage. Cette distinction 
lui tient particulièrement à cœur. Il nous dira en fin de présentation combien il la trouve dévalorisée dans l’ordre de 
préséance. Il gardera aussi des séquelles pulmonaires de cette action en eau mazoutée. Après la libération, en 1946, 
il effectuera un autre sauvetage, d’un civil et en eau douce, cette fois. 
Puis, mai 40, l’exode vers Vannes. De là il tente de rejoindre Brest pour un embarquement. Son chemin s’arrête vers 
Saint Pol-de-Léon. Le 23 juin, à Taulé, 24 heures après l’arrivée des allemands, il réalise une action de destruction sur 
un dépôt de carburant laissé intact par le départ des anglais et gardé militairement par les allemands. Poursuivi par 
ceux-ci, il a le pariétal droit enfoncé d’un coup de crosse, mais s’enfuit ; il est recherché par l’Abwher. 

1983 : Le colonel REMY qui effectue un travail d’archive pour recenser les résistants des premiers jours de 
l’occupation me recense parmi les premiers résistants : résistant dans les premières 24 heures et le premier 
pour les résultats obtenus contre le potentiel militaire allemand, à savoir destruction à plus de 90% du plus 
important dépôt de carburant anglais de l’ouest, laissé intact lors de la fuite des anglais et que la population 
empêchait de détruire. Blessé par derrière d’un coup de crosse de fusil à la tête, avec fracture du pariétal 
droit.  
Cette action isolée dans le contexte dans lequel elle fut effectuée eût dû être reconnue et me valoir d’être fait 
Compagnon de la Libération d’après REMY. Gaston PALEWSKI, qui fut ministre du Général de Gaulle et très 
lié au BCRA d’Alger m’adressa un témoignage émouvant de son estime. L’action conjointe de ces deux grands 
résistants, et d’autres personnalités, objective le désir qu’ils ont de ne pas voir de tels faits de résistance 
oubliés. 
Le Président du Conseil National de la Résistance, ès-qualité, qui représentait la résistance Intérieure de la 
France à la libération me coopta comme son « Compagnon de Résistance ». Celui qui reçut, au nom de la 
résistance intérieure, la résistance extérieure incarnée par le général de Gaulle à l’Hôtel de Ville de Paris à la 
libération, objective ainsi que l’oubli qui fut fait à la libération de voir mon action reconnue à son niveau était 
ainsi réparé. 

Pour avoir été blessé dans une action contre les allemands dans sa quinzième année, la « Légion des Mille » l’accueille 
en son sein. La Légion des Mille fut créée en 14-18 où il y eut mille blessés grièvement dans leur quinzième année. Il 
s’agissait surtout de jeunes galibots du nord de la France, mineurs de fond, engagés sous de faux papiers dans l’armée 
en masquant leur âge. 
Echappant à l’Abwher et dans un état que l’on imagine, il parvient à Alger où, début 43 -il a juste 17 ans- il est rejeté 
d’un engagement aux Corps Francs d’Afrique du général de Monsabert pour cause de cachexie après un long séjour à 
l’hôpital Mustapha d’Alger. En juillet 43, il est refusé par les américains qui n’acceptent le recrutement que des 
apatrides. Le 4 juillet 44, c’est l’amirauté qui le déclare inapte à un engagement pour la durée de la guerre. Daltonien 
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franc, il ne peut être ni pilote ni navigateur. Inapte à la DCA embarquée sur vedette lance-torpille. 
Il s’inscrit aux zouaves d’Oran. Admis !!! 
Après la libération, Jean-Pierre Du Tertre est incorporé pour son service militaire à l’Ecole de santé navale de Toulon. 
C’est à l’occasion d’une grippe intercurrente qu’il est déclaré inapte physiquement pour séquelles pulmonaires de 
submersion en eau mazoutée datant de l’été 39, découvert radiologiquement. 
A Montpellier où il entame ses études, il devient médecin auxiliaire, aspirant. Sa vie de médecin se poursuit.  En 1955-
56 il change d’arme en passant de l’Armée de Terre à l’Armée de l’Air. 

Je croise la vie de Jean-Pierre au début des années 90 à l’occasion de quelques activités du CAPIR et de 
l’ANORAA. J’en garde le souvenir d’un homme affable, souriant, proche des gens, que j’aurai trop peu l’occasion de 
pratiquer, mais dont le souvenir ne vous quitte pas. 

Voici l’exposé de Jean-Pierre Du tertre sur la Médaille de sauvetage 
La médaille de sauvetage a deux caractéristiques. 

- L’on ne la sollicite pas, elle est décernée 
- Cette distinction ne peut être donnée qu’à celui qui a mis sa vie en jeu pour sauver une autre vie 

 

Sur le plan militaire, en droit romain, le sauvetage d’un soldat faisait entrer son auteur au-delà de toute hiérarchie : il 
précédait l’Imperator, général victorieux au retour des campagnes, il recevait l’encens, l’ovation, le triomphe. Seul le 
Triomphe persiste aujourd’hui dans le cérémonial militaire (St Cyr). 
L’auteur du sauvetage d’un soldat était réputé avoir accompli le premier acte de civisme qu’un citoyen romain pouvait 
accomplir. Il recevait la COURONNE CIVIQUE, encore appelée « de chêne ». 
 
Toutes les autres distinctions passaient après avoir celle d’avoir sauvé un soldat : couronne pallaire à celui qui avait le 
premier franchi le pal (palissade d’un camp retranché), couronne murale (d’une ville), couronne navale pour qui avait 
pris le premier pied sur un bateau à l’abordage, etc. 
Les armes d’honneur, les tortillaes correspondaient à nos citations usuelles. 
 
Dans les nations occidentales ce souvenir existe : JF Kennedy fut inhumé au mémorial des héros américains tués à 
l’ennemi, à Arlington, parce qu’il avait sauvé de la noyade le matelot Mac Mahon alors que le futur président des USA 
commandait le patrouilleur 109. 
Dans la Légion Etrangère le souvenir de Minnaert est honoré de façon particulière pour la même raison, il sauva un 
soldat. 
Bonaparte nomma et fit reconnaître Corret comme premier grenadier des armées de la République parce qu’il avait 
tenté -sans succès- de sauver un jeune tambour qui se noyait au fort de Socoa près de Biarritz. 
 

Il conclut :  mes titres militaires sont bien minces puisque je fus franc-tireur. Dans la 
filiation du droit français venant du Romain, je ne suis porteur que de ces quelques 
souvenirs, encore présents à l’esprit aux USA. 
 

Merci Doc, si votre veste est vierge de décorations, votre front restera pour toujours ceint de Chêne. L’univers 

spirituel qui vous accueille aujourd’hui en sera d’autant enrichi.     JG 

 

Réponse au jeu du n°55 
 Quel est cet avion déjà cinquantenaire sous sa nouvelle livrée ? Pour quel rôle ?  
 

Le Mirage F1 de Dassault ex armée de l’air, acheté par la 

société privée "Draken international" et participant à 

l'exercice Red flag dans le Nevada fin février 2020 illustre 

l'externalisation des coûts d'entrainement des forces 

aériennes. Ce F1 est utilisé par l'USAF et l’US Navy au sein 

d'unités d'agresseurs civils pour leur programme 

d'entraînement en combat aérien simulé (vol DACT). 

Accessoirement, la vente en 2017 de nos 63 derniers F1 

démilitarisés, stockés à Châteaudun depuis 2014 apporte 

quelques recettes au budget français. A noter que l’Iran utilise aussi une vingtaine de F1 EQ pris aux Irakiens, avec 

un potentiel d'heures de vol limité faute de rechanges facilement disponibles.  
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Ainsi que l'écrivait Antoine de Saint-Exupéry, rappelé dans la 
préface du général de division Patrick Collet, commandant 
les ESCC : " L'avenir, tu n'as point à le prévoir, mais à le 
permettre ". 
C'est donc dans cet esprit que s'inscrit le projet 2030 de 
réforme de la formation des officiers de l'Armée de Terre, 
avec un objectif commun pour les trois écoles : se préparer à 
" Affronter demain ce qui n'a jamais été ". Un objectif fort 
ambitieux ! 
  
La réforme, qui s’inscrit pleinement dans la vision 
stratégique du CEMAT, vise avant tout à adapter la formation 
des officiers au nouveau contexte sociétal et à les préparer à 
affronter les chocs les plus rudes. L’éducation et la maturité 
des élèves officiers sont au cœur du projet. Un module « 
culture militaire et art de la guerre » a notamment été créé 
afin d’enrichir la réflexion des élèves, dans une approche 
pluridisciplinaire mêlant sciences humaines, sciences 
sociales et formation au comportement militaire. Une 
actualisation des programmes a également été entreprise 
afin de décloisonner les formations académique, militaire et 
humaine devenues trop indépendantes et de créer une 
meilleure synergie entre ces trois piliers de l’enseignement 
aux ESCC. 

 
Cette volonté de décloisonnement s’appliquera aussi aux 
activités inter-écoles, dans le but de permettre un meilleur 
brassage, un enrichissement mutuel entre les élèves 
officiers, quelle que soit leur origine, ainsi qu’une forte 
cohésion au sein du corps des officiers, gage d’efficacité dans 
l’adversité. 
 
Enfin, l’une des mesures phares du projet « ESCC 2030 » est 
la création d’une troisième école dédiée aux officiers sous-
contrat qui sont actuellement formés au 4e Bataillon de 
l’ESM. Ainsi dotés d’un socle de traditions propres, dont une 
nouvelle tenue et un drapeau, les OSC qui représentent une 
part croissante des officiers de l’armée de Terre pourront 
développer une véritable identité aux côtés de leurs 
camarades de l’ESM et de l’EMIA. Leur scolarité, portée à un 
an, sera par ailleurs sanctionnée par un mastère spécialisé. 
Les études permettant la création de cette 3e école sont en 
cours et doivent permettre une mise en œuvre dès l’été 
2021.   

 
Source : GCA Hingray, directeur des ressources humaines de 
l'Armée de Terre 

 
 
LE QUIZZ  La nouvelle question :  Quel est cet avion français des années 1950 

créé à peu d'exemplaires, bi moteur, à aile haute ? 

    A quels usages  

a-t-il été affecté ? 

 

Réponse au prochain 

numéro… 
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